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Résumé

La dynamique de la mousson d’été asiatique à l’échelle orbitale est un sujet extrêmement
débattu. La validité des enregistrements d18O des spéléothèmes asiatiques comme indicateur
de l’intensité des précipitations estivale de la mousson est questionnée ainsi que le forçage et
le timing ultime de la mousson. Dans ce travail, une simulation climatique transitoire inclu-
ant les isotopes stables de l’eau a été réalisée au cours des derniers 150 000 ans avec le modèle
iLOVECLIM.Les résultats indiquent que le signal d18O des spéléothèmes asiatiques ne con-
stitue pas un indicateur fiable pour l’intensité de la mousson estivale. Ces enregistrements
reflètent plutôt les variations annuelles dans les processus hydrologiques et le régime de circu-
lation sur une grande partie de la région indo-asiatique. Les résultats confirment également
le rôle des forçages internes, tels que la température de surface de l’océan dans le Pacifique
équatorial, en tant que modulateur du timing des précipitations de mousson enregistré dans
les indicateurs paléoclimatiques à l’intérieur de la région asiatique.
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